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Sous-secrétaire du Conseil Pontifical pour les Laïcs

1. Je  suis  heureux  de  pouvoir  vous  adresser  mes  cordiales
salutations ! Je suis venu à Assise pour vous apporter également les
chaleureuses salutations des Supérieurs du Conseil Pontifical pour
les Laïcs, de Son Éminence le Cardinal Stanisław Ryłko, le Président
du  dicastère,  ainsi  que  du  secrétaire,  Son  Excellence  Mgr  Josef
Clemens. Ceux-ci sont informés et ils suivent avec un grand intérêt
cette  réunion  importante  du  Conseil  international  de  la  Catholic
Fraternity, qui a débuté hier, ici à Assise, auprès du lieu où saint
François a rendu l’âme à Dieu, le 3 octobre 1226. 

2. Comme vous le savez, le Pape François est venu lui aussi à Assise le
4  octobre  dernier,  à  l’occasion  justement  de  la  fête  de  saint
François.  Ce fut une visite pastorale qui  était  très désirée par le
Pape qui, pour la première fois dans l’histoire de l’Église porte le
nom du Saint d’Assise. Et ce fut vraiment une journée  très intense,
avec  de  nombreux  rendez-vous  :  la  célébration  de  la  Messe,  la
prière silencieuse devant le Crucifix de Saint Damien, la rencontre
avec les malades et les personnes dans le besoin, avec le clergé du
diocèse, avec les personnes consacrées, avec les clarisses et enfin
avec  les  jeunes,  venus  des  différentes  parties  de  la  région
ombrienne et de l’Italie. La rencontre du Conseil International de la
Catholic Fraternity se déroule justement à quelques jours de cette
visite du Pape François à Assise, et une telle circonstance n’est pas
sans  signification  pour  chacun  de  nous,  et  cela  nous  invite  à
manifester notre unité de prière et d’intention avec le successeur
de l’apôtre Pierre. Chacun de vous appartient à une communauté
du  Renouveau  charismatique  catholique  qui  est  représentée  au
Conseil international de la Catholic Fraternity.



3. Le Prof. Matteo Calisi laisse la présidence de la Catholic Fraternity. Il
faut le remercier pour le travail qu’il a accompli durant toutes ces
années. Par ailleurs, il est juste et bon de considérer l’autorité dans
l’Église comme un service. Les derniers Papes ont beaucoup parlé à
ce propos.  Un service qui  se déroule pendant un certain temps,
avec  passion,  mais  qu’il  faut  être  capable  de  laisser  à  d’autres
quand vient le moment de la fin du mandat, afin de pouvoir donner
sa propre contribution dans d’autres champs d’activité. Dieu merci,
le travail dans l’Église ne manque pas !

4. Cette  rencontre  du  Conseil  est  un  moment  d’une  particulière
responsabilité  pour  vous  tous  qui  devez  choisir  le  nouveau
président  de  la  Catholic  Fraternity.  Permettez-moi  de  faire  avec
vous un bref parcours historique de cette réalité, afin d’offrir aussi,
une contribution de la part du Conseil Pontifical pour les Laïcs. La
Catholic Fraternity  est née de l’exigence de constituer un réseau
entre les nombreuses communautés charismatiques qui ont vu le
jour suite à la diffusion de la branche du Renouveau charismatique
catholique dans le monde entier. Au cours des années Soixante-dix,
en effet,  sont  nées de nombreuses réalités  associatives,  d’abord
aux États-Unis, en Océanie et en Europe – puis aussi en Asie, en
Amérique Latine et en Afrique – avec l’empreinte charismatique et
des traits caractéristiques communs, comme la prière et les laudes
charismatiques,  la  pratique  des  charismes  dont  parle  saint  Paul
dans  la  Première  lettre  aux  Corinthiens  (chapitre  12),  une  vie
fraternelle engagée à l’exemple des Actes des Apôtres (chapitre 2),
etc.  Leur  naissance  a  eu  lieu  d’une  façon  autonome  et  donc,
l’exigence de constituer un certain lien entre toutes a été ressenti
non seulement par les communautés charismatiques d’une manière
singulière,  mais aussi et  surtout par l’Église institutionnelle.  Cela
veut dire par les évêques et, en définitive, par le Saint-Siège, dans
le  but  de  définir  un  interlocuteur  pour  toutes  ces  réalités.  De
nombreuses communautés étaient  déjà reliées entre elles  par le
biais d’un organisme, l’International Brotherhood of Communities,
qui  toutefois,  comprenait  aussi  des  communautés  ouvertes  aux
baptisés des autres Communautés ecclésiales. Il fallait donc créer
un  organisme  capable  de  faire  grandir  dans  les  différentes
communautés charismatiques réparties sur tous les continents une
claire et forte identité catholique et une profonde communion avec
le Saint-Siège.



5. On en arriva  donc,  après  quelques  années  de  dialogue entre  le
Conseil Pontifical pour les Laïcs et Brian Smith et Bobbie Cavnar,
des personnes que nous avons bien connues, le 30 novembre 1990,
à  l’institution  d’un  organisme  qui  faisait  le  lien  entre  les
communautés  catholiques  nées  dans  le  sillon  du  Renouveau
charismatique catholique et qui avait parmi ses objectifs principaux
celui  d’affirmer  et  d’approfondir  l’identité  catholique  des
communautés membres.

La  Catholic  Fraternity fut  indispensable  pour  orienter  toutes  les
autres  réalités  qui  sont  venues  s’ajouter  au  cours  des  années
suivantes, et cela a donné d’excellents résultats pour tout ce qui
concerne la sauvegarde de l’identité catholique de celles-ci, surtout
dans  certains  contextes  géographiques  (Océanie,  Amérique  du
Nord, Asie). La Catholic Fraternity s’est toujours définie comme une
réalité  concrète  provenant  du  très  large  courant  du  Renouveau
charismatique catholique, et se reconnaît comme un instrument à
son  service.  Avec  la  reconnaissance  de  l’International  Catholic
Charismatic Renewal Services (ICCRS) en 1993 s’est aussi stabilisée
dans le temps une plus grande cohésion entre les communautés
charismatiques  et  toutes  les  autres  réalités  charismatiques
(groupes de prière, écoles d’évangélisation, ministères et services
plus ou moins organisés, etc.).

6. Aujourd’hui  la  situation  de  la  réalité  charismatique,  pour  ce  qui
concerne le rapport et le dialogue avec l’autorité ecclésiastique, a
beaucoup changé depuis le début. L’attention des évêques envers
elle est plus accueillante et ouverte.1 Différentes communautés se
sont développées au niveau international, et certaines d’entre elles
ont obtenu la reconnaissance du Conseil Pontifical pour les Laïcs. Je

1 Voir le témoignage du Pape François lui-même lors de la conférence de presse sur le vol de
retour de Rio de Janeiro : «Vous [le Pape s’adresse à un journaliste brésilien] demandiez à
propos du Mouvement du Renouveau charismatique. Je vous dis une chose. Dans le temps, à la
fin des années soixante-dix, début des années quatre-vingt, je ne pouvais pas les voir. Une fois,
en parlant d’eux, j’avais dit cette phrase : “Ceux-ci confondent une célébration liturgique avec
une école de samba !”. Cela je l’ai dit. Je me suis repenti. Ensuite, j’ai mieux connu. C’est aussi
vrai  que le  mouvement,  avec l’aide de  bons conseillers,  a  marché sur  un bon chemin.  Et
maintenant, je crois que ce mouvement fait beaucoup de bien à l’Église, en général. À Buenos
Aires, je les réunissais souvent et une fois l’an, je célébrais une Messe avec eux tous en la
cathédrale. Je les ai toujours favorisés, quand je me suis converti, quand j’ai vu le bien qu’ils
faisaient. Car dans le contexte actuel de l’Église – et ici j’élargis un peu la réponse – je crois que
les mouvements sont nécessaires. Les mouvements sont une grâce de l’Esprit. » (Vol papal, 28
juillet 2013).



pense que peut dire que l’objectif initial, de donner une profonde
identité  catholique  à  ces  communautés  a  été  atteint.  Les
communautés qui viennent faire partie de la Catholic Fraternity ont
toutes une reconnaissance de la part de l’autorité locale et, comme
je le disais auparavant, les évêques sont davantage préparés en ce
qui concerne leur accueil et leur accompagnement. L’existence de
la  Catholic Fraternity a certainement produit des fruits. Le Conseil
Pontifical  pour les Laïcs qui  est  toujours resté,  et  restera encore
dans  le  futur,  un  point  de  référence  pour  chaque  communauté
appartenant  au  grand  courant  du  Renouveau  charismatique
catholique,  a  représenté  une  garantie  devant  les  pasteurs  de
l’Église, et le Saint-Siège a trouvé à la fois un interlocuteur pour le
dialogue,  la  compréhension  et  le  discernement  sur  ces  réalités,
aussi variées, d’un côté, mais également semblables par d’autres
aspects,  chacune  avec  ses  propres  fondateurs  et  ses  propres
autorités.  Le  Magistère  pontifical,  sur  la  “nouvelle  saison
associative”  a  donné  un  nouvel  élan  pour  faire  croître  le  sens
d’appartenance à l’Église de toutes ces réalités.

7. Je  voudrais  terminer  en  vous  posant  trois  questions,  un  peu
articulées les unes aux autres, en espérant qu’elles puissent rentrer
dans votre réflexion :

1ère.-  Quels  sont  aujourd’hui  les  buts  les  plus  actuels  de  la
Catholic Fraternity qui doivent être relancés,  afin d’éviter le
risque qu’elle ne devienne une “superstructure” dont on ne
comprend pas la nécessité ? Comment s’exprime aujourd’hui
le sens d’appartenance à la Catholic Fraternity parmi tous les
membres des différentes communautés ? La communion des
biens  spirituels  et  des  fruits  de  la  vie  chrétienne entre  les
communautés  particulières  (voir  Statuts,  art.  1.6-a)  pourrait
être l’un des objectifs à remettre en vogue. Les communautés
numériquement  plus  grandes  et  plus  diffusées  pourraient
humblement aider les autres à grandir. La formation dans le
domaine  œcuménique  et  la  promotion  de  l’œcuménisme
spirituel (voir  Statuts, art. 1.6-i et j) selon l’enseignement de
l’Église  catholique  sont-ils  encore  des  buts  poursuivis  dans
toutes les communautés ?

2ème.- Quels sont les perspectives de la  Catholic Fraternity en
ce moment historique ? Quel est le service que la  Catholic
Fraternity peut offrir dans un  avenir proche ?



3ème.-  Comment  est  la  qualité  des  rapports  entre  les
communautés  charismatiques  internationales,  celles  qui  ont
même obtenu la reconnaissance du Saint-Siège,  et  celles  à
dimension locale ? Les assemblées générales ou régionales,
c’est-à-dire  les  événements  organisés  par  la  Catholic
Fraternity pour permettre aux communautés de se rassembler
et de vivre des moments communs, voient-ils la participation
de  tous  ?  Y-a-t’il  un  certain  “absentéisme”  de  la  part  des
communautés  ?  Ce sont  toujours  les  mêmes communautés
membres qui participent aux rencontres, et envoient quelques
délégués qui eux aussi sont toujours les mêmes ?

J’espère que ces questions puissent susciter vos réflexions en ce
moment particulier pour l’avenir de la Catholic Fraternity.

Je vous remercie pour votre aimable attention !


